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mem impossible. Lc genie dfe ce g^nd
• homine s'elevait leHcment au dessus de

1 espnt de ses Cotiiemporains, qu*il ne sc
troiiVait pas mdmc dans les cours des sou.
vcrains .in homhie e n^eial de Gomprendre
ses pfqjeis. ^ * : .?

^
AprA^un d^lai de quaire ans, capable

de rebutef tont homme d'und prrs,<v^,a„^.g
mt)ins rare, il trouva enfin (fens Ja. peine
Isabclle, f«mme de Ferdiuand, un appui n
un partisan tm de ses plans. Flic vendit
une pariie de^scs bijoux, el fii ecjaiper
trots batim^ns riomm6s : ySancta-^Maria
Pinta et Ni^na. j^

'

^tec ceite^peiiie floite, CdloiiibVcloi^'\
gim, le 3ji^ 149:1, des coles d'Espagne

'

et !^*avaii?a consiammeni dang )a di|iceiioB
'

;d« roccide|it si»r cet oce>n immense qn'au-
cun va^sseati n'avait ^titore sillonn^. Sonbm eiait d'abwder ,tix Indes orieniales.
M^s la Pi'ovidewre^ld (Wrrii lu^chemm
d tth nonVeatt tiitifid«
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